
  
 

 

70 jours et 70 nuits que les salariés de Roto 93 occupent leur entreprise pour contester sa 

fermeture, pendant que leur ancien patron se la coule douce dans sa villa de la Costa Azahar 

entre Barcelone et Valence. 

Ce patron voyou trouve tout à fait normal de laisser 24 familles sur le carreau après avoir fait 

son beurre sur leur dos pendant plus de 20 ans. Et bien eux ne l’entendent pas de la même 

oreille et exigent des moyens pour la reprise de leur activité et une juste indemnisation de 

leur préjudice. 

Pour ce faire, et au-delà de leur ténacité, ils ont besoins de moyens et de solidarité pour 

continuer leur action dans les meilleures conditions possibles.  

Bien sur, ce monsieur a pensé prendre toutes les mesures nécessaires pour cadrer 

juridiquement sa retraite dorée espagnole, qu’il pense certainement avoir méritée, sans se 

soucier des « dommages collatéraux » pour ses ex « collaborateurs ».  

Il n’en est rien ! Mais la procédure est longue et couteuse et les salariés en lutte, inscrits à 

Pôle Emploi se trouvent fragilisés tant financièrement que dans leur vie de famille. 

Ils ne cherchent pas une prime à la valise. Au contraire, ils se battent depuis maintenant plus 

de 2 mois pour leurs emplois, quitte à reprendre eux-mêmes leur entreprise.  

A la CGT, le mot solidarité à un sens. Chaque camarade en fait ou en fera la démonstration en 

apportant son soutien aux « Roto 93 » par tous les moyens à sa disposition en cette période 

estivale. 

Adressez vos dons au syndicat qui transmettra, ou mieux encore, en allant leur remettre sur 

place 3 rue du Parc – 93150 Le Blanc Mesnil.  

Et transmettez vos messages de soutien au syndicat ou sur leur page Facebook 

http://www.facebook.com/rotos93. 
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